
Le mois de mai est dédié 
à la Vierge Marie, se-
lon l’ancienne tradi-

tion, formalisée par le jésuite An-
nibale Dionisi, avec le livre Il mese 
di Maria o sia il mese di maggio 
consacrato a Maria con l’esercizio di 
vari fiori di virtù proposti a’ veri de-
voti di lei, publié sous le pseudo-
nyme de Mariano Partenio. Cette 
année aussi, nous sommes appe-
lés à réfléchir constamment sur 
le rôle que la Mère de Jésus a eu, 
et qu’elle a toujours, dans l’his-
toire du salut, en partant d’un 
événement que nous vivrons le 
dernier dimanche du mois de 
mai: la Pentecôte, dont nous fai-
sons mémoire tous les mercredis 
et les dimanches, en priant le 
saint Rosaire. 
La présence de Marie de Naza-
reth «dans un même lieu», avec 
les Apôtres, ne fut pas seulement 
un privilège. En fait, elle était là 
«quand, tout à coup, vint du ciel 
un bruit tel que celui d’un violent 
coup de vent, qui remplit toute 
la maison où ils se trouvaient. Ils 
virent apparaître des langues 
qu’on eût dites de feu; elles se 
partageaient, et il s’en posa une 
sur chacun d’eux. Tous furent 
alors remplis de l’Esprit Saint» 
(Ac 2,1-4).  
Selon saint Jean-Paul II, «il était 
opportun que la première effu-
sion de l’Esprit sur Elle, en vue 
de sa divine maternité, soit re-
nouvelée et renforcée. Au pied 
de la Croix, Marie avait été inves-
tie d’une nouvelle maternité: 
celle envers les disciples de Jésus. 
Cette mission exigeait, alors, un 
renouvelé don de l’Esprit […] 
pour le bien de l’Église, de la-

quelle Marie est appelée à être le 
type, le modèle et la Mère» (Au-
dience générale, 28 mai 1997, 3).  
Padre Pio en a fait une expérience 
concrète, grâce à l’élévation mys-
tique, que le Seigneur lui a accor-
dée. C’est ce que lui-même a ré-
vélé à son confrère, le père Pelle-
grino Funicelli de Sant’Elia a Pia-
nisi, à qui il confia qu’il ressentait 
la présence de la Sainte Vierge au 
confessionnal. Il explique: «Dans 
mon action sacerdotale, j’ai eu un 
seul exemplaire, un seul point de 
repère: la Sainte Vierge, et je crois 
que je ne pouvais pas agir diffé-
remment. Je ne pouvais pas trahir 
la Maman. Moi, instrument do-
cile dans les mains de Marie, du-
rant toute ma vie, j’ai voulu faire 
un peu de nettoyage dans les 
âmes. J’ai voulu orner ces âmes 
de bonnes propositions, soit en 
absolvant, soit en niant l’absolu-
tion. Comme je voudrais voler 
vers le Paradis aux appels de la 
Vierge très Sainte, ainsi je vou-
drais voir voler mes fils spirituels. 
Sans d’autres obstacles». 
Le Frère mystique a essayé de 
faire comprendre à ses fils spiri-
tuels le rôle de Marie de Naza-
reth dans le mystère de la ré-
demption et dans l’action salvi-
fique, accomplie par l’Église, 
mais aussi le soutien ordinaire 
que la Mère Céleste donne à ceux 
qui l’invoquent avec foi. À ce 
propos, il y a une exhortation très 
significative dans une lettre du 
16 septembre 1916, où il conseil-
lait d’invoquer «l’intercession de 
la Vierge très Sainte» pour obte-
nir l’aide «à bien méditer et à te-
nir éloignée toute distraction ou 
tentation» (cf. Recueil de lettres 

III, p. 250). La destinataire, Maria 
Gargani, en a tiré profit, jusqu’à 
suivre sa vocation religieuse et 
fonder l’Institut des Sœurs Apôtres 
du Sacré Cœur, en prenant le nom 
de mère Maria Crocifissa del Di-
vino Amore. Et jusqu’à orienter 
sa vie sur le chemin de la perfec-
tion chrétienne, en devenant la 
première, parmi tous les fils spi-
rituels de Padre Pio, à être pro-
clamée Bienheureuse. Le lien 
profond entre les deux a porté ses 
consoeurs à commémorer dans 
notre Sanctuaire de San Giovanni 
Rotondo le 50ème anniversaire de 
la mort de la Fondatrice, le 21 mai 
prochain, précédé par un tri-
duum de préparation. 
Comme Maria Gargani, tout 
croyant peut obtenir le soutien 
amoureux de la Vierge, s’il se 
confie à Elle. Pour cela, surtout 
dans l’actuel moment d’incerti-
tude, que l’humanité est en train 
de vivre, il est souhaitable qu’elle 
lève son regard et qu’elle invoque 
l’embrassade maternelle de la 
Vierge Marie, toujours prête à ac-
cueillir ses enfants et à les 
conduire à son Fils, dans lequel 
on atteint la paix, l’amour et le 
vrai bonheur. 
Le Seigneur de la vie et de l’his-
toire, par l’intercession de sa 
Mère Miséricordieuse et de notre 
Saint Pio de Pietrelcina, auquel 
nous élèverons nos prières, sur-
tout en ce mois marial, ne restera 
pas insensible à nos suppliques 
et nous conduira vers un nou-
veau printemps.                    
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